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NON AU DÉPART D’AIR FRANCE DE L’AÉROPORT 
D’ORLY

L’annonce faite par la direction d’Air France – 
Klm de quitter en 2026 l’aéroport d’Orly pour 
se délocaliser sur Roissy a provoqué chez les 
salariés incompréhension et mécontentement. 
Tous les syndicats l’ont ensemble crié lors de la 
manifestation du 18 novembre.  

Plus de 600 employés sont directement impactés 
par cette délocalisation auxquels s’ajoutent 
des salariés d’entreprises de la plate-forme 
aéroportuaire. 

C’est un sale coup de la direction d’Air France au 
moment même où la compagnie vient d’afficher 
des bénéfices exceptionnels obtenus par la 
productivité de ses agents et par les milliards 
d’argent public apportés par l’État et la Région.

La vie des femmes et des hommes qui auront par 
jour jusqu’à 4 heures de transport, pratiquement 
en quasi-totalité en voiture, n’entre pas dans leurs 
calculs égoïstes. 

Que va dire l’État de cette funeste décision qui 
avec près de 30 % des actions, peut s’il le décide, 
s’y opposer ? Que va dire la Région Ile de France 

financeur des transports publics ? 

La demande exprimée dans le vœu lors du dernier 
conseil municipal est claire : ils doivent s’y opposer.

Nathalie Besniet, Alain Girard, Karine 
Bettayeb, Roselyne Charles-Elie-Nelson,  
Maryline Herlin ,  Gilbert Lacom, Renaud 
Lerude,  Houcine Trouky 

LA QUESTION MIGRATOIRE, UNE QUESTION QUI 

NÉCESSITE SÉRÉNITÉ ET CLARTÉ !

Orly est depuis plus d’un siècle, une ville d’accueil 

d’immigrés. Après la vague des immigrés italiens et 

portugais, notre ville a accueilli les rapatriés d’Algérie, 

nos compatriotes des Outre-mer, du Magrehb, et 

d’Afrique subsaharienne. Nous savons que, sans 

être au sommet de leurs préoccupations et de leurs 

difficultés quotidiennes, la question migratoire 

préoccupe les Françaises et les Français dans un 

moment de fragilité économique et sociale et même 

parfois d’angoisse culturelle ou vis-à vis de l'avenir. 

Comme toutes les peurs, elles ne sont pas toujours 

rationnelles, mais nous ne pouvons les ignorer, les 

sous-estimer et même de les déconsidérer tant à 

beaucoup l’avenir est incertain, le présent difficile 

et l’idéal de l’intégration malmené. Nous ne devons, 

ne pas être dans l’obsession, ni dans l’aveuglement, 

mais nous refusons l’exploitation de faits divers et la 

surenchère de postures qui désespèrent les Françaises 

et les Français. Comme il existe une planification 

écologique, il doit exister une réflexion sur la question 

migratoire. Nous sommes convaincus que les 

politiques axées sur de vaines tentatives de dissuader 

les arrivées sont illusoires et alimentent le désordre. 

Une réflexion humaniste, apaisée et respectueuse sur 

la question migratoire doit avoir lieu.

L’actuel projet de loi sur l’immigration, ne peut 

qu’accentuer les peurs et déstabiliser encore plus 

notre société et renforcer le poids politique du clan de 

la démagogie. Seul un changement politique en 2027, 

permettra d’inverser ce populisme électoral par une 

victoire de la gauche !

Les élus socialistes et apparentés : Maribel 
Avilès Corona, Jinny Bagé, Stéphanie Barré-
Pierrel, Mylène Dibatista, Annie Ramariavelo, 
Thierry Atlan

G
A

U
CH

E 
CI

TO
YE

N
N

E

M
aj

or
ité

 m
un

ic
ip

al
e

VIVRE ENSEMBLE, VIVRE EN PAIX À ORLY

Nous Orlysiens, comme de nombreux 
Français, sommes confrontés à un climat 
national et international morose qui a des 
répercussions dans notre quotidien.

Cependant, les Orlysiens ont la capacité de 
vivre ensemble et en paix malgré ces défis. 
Les différences culturelles et sociales ne sont 
pas un frein. La municipalité et l’ensemble 
des acteurs de notre ville travaille à 
promouvoir l'inclusion, la diversité, le respect 

mutuel. Il est important de se rappeler que 
chacun d'entre nous a un rôle à jouer. Cela 
commence par nos actions quotidiennes et 
par notre implication dans les différentes 
instances de démocratie participative, dans 
les concertations organisées par notre 
majorité municipale...

En dialoguant, en travaillant ensemble, nous 
contribuerons à un avenir meilleur pour nous 
tous.

Continuons à rendre notre ville plus forte et 

plus unie.
A toutes et tous, nous vous souhaitons de 
belles et agréables fêtes de fin d’année, et 
vous rappelons que nombreuses sont les 
fêtes et les événements qui sont organisés 
pour nous rassembler, n’hésitez pas à vous 
y rendre notamment au marché de noël les 
9 et 10 décembre, à la fête du centre Social 
André Chédid le 13 du même mois...

Les élus Gauche citoyenne
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www.mairie-orly.fr facebook.com/villeorly L’appli mobile Ville d’Orly

EN
SE

M
BL

E 
CO

N
ST

RU
IS

O
N

S 
N

O
TR

E 
AV

EN
IR

O
pp

os
iti

on
 m

un
ic

ip
al

e

POUR UN VRAI SOUTIEN AUX MARCHÉS ET 
AUX COMMERCES DE BOUCHES D’ORLY ! 

Les forains des marchés d’Orly, déballent 
mercredi, jeudi, samedi et dimanche quel que 
soit la météo.

La concurrence avec les hypermarchés aux 
alentours est rude. Pourtant la qualité, la 
diversité des produits, les prix abordables et les 
rapports humains chaleureux de nos marchés 
orlysiens sont les atouts de nos quartiers. 
L’achat en vrac, frais et de saison est une 
démarche de consommation anti-gaspillage 
et raisonnée pour lutter contre la malbouffe. 
Malheureusement il y a quelques années, la 

municipalité a opté pour la destruction des 
marchés couverts, soumettant l’afflux des client.
es aux variations météorologiques.  En 2021 et 
2022 elle autorise l’ouverture dominicale du 
centre commercial Orlydis cinq fois par an. En 
plein crise inflationniste, en 2023, elle vote pour 
l’ouverture de sept dimanches dont tous les 
dimanches de décembre.

Ces choix politiques ont et auront des 
répercussions économiques néfastes pour les 
marchés et les commerces de bouches d’Orly. 
La majorité municipale choisi la loi économique 
du plus fort au détriment de l’économie locale 
des quartiers. C’est une discrimination pour les 
petits commerçants d’Orly, quelle erreur !  

Florence Ait-Salah-Lecervoisier

(Texte non parvenu)

Nicole Duru Berrebi

PORTAIL FAMILLES OU BLACK FRIDAY ?

Incroyable mais vrai, dans cette 
municipalité dite de gauche, le 
contribuable doit passer régulièrement 
à la caisse. Mieux qu’un casino faites vos 
jeux, la banque ne perd jamais. 
Depuis des mois, des bugs à répétition 
nous empêchent de payer en ligne alors 
que c’est l’objectif premier du portail 
familles. Figurez-vous aussi que les 
inscriptions disparaissent comme par 
magie et nous nous retrouvons avec 
cette fameuse majoration de 25% pour 
inscription tardive.
Alors dans ce monde où le flexi-travail 

est la règle d’or, les parents ne peuvent 
que subir cette majoration et comble de 
l’ironie, si votre enfant est inscrit et que, 
pour une raison x ou y, vous ne le mettez 
pas au centre de loisirs ou à la cantine 
vous prenez aussi 25%. 
Autant on pourrait comprendre lorsque 
l’inscription est tardive, autant on 
pourrait comprendre qu’on nous fasse 
payer le prix d’un repas non consommé 
pour lutter contre le gâchis mais nous 
majorer... Où est la logique ? Hormis 
participer à un racket fiscal dans cette 
période de crise et d’inflation pour le 
pouvoir d’achat des orlysiens.
Comme cité plus haut, cette majorité se 

dit pourtant de gauche.

Philippe Bouriachi, Kathy Guerche et 
Christophe Di Cicco
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POUR PLUS D’ÉCHANGES AU CONSEIL 
MUNICIPAL

En cette période particulièrement trouble 
où mensonges, manipulations et mise en 
accusation de la part d’hommes et femmes 
politiques français dont certains au plus 
haut niveau de l’État, amnésiques des droits 
universels conférés aux hommes et femmes par 
la déclaration éponyme, sur laquelle s’appuie 
notre pacte républicain, la notion d’engagement 
revêt une dimension plus grande.
En effet, il nous semble aujourd’hui plus qu’hier, 
essentiel de faire entendre la voix des citoyens, 
dans leur grande majorité favorable au partage, 
à la fraternité, à la concorde.

Nous assistons ces dernières semaines à de 
nombreuses tentatives de normalisation de la 
détestation de la personne étrangère (quand 
elle est pauvre), du musulman, du juif, des 
jeunes de nos quartiers populaires… désignés 
en cette période difficile comme les coupables, 
malgré eux, de tous les maux du monde.
La dangereuse complicité de plusieurs médias 
qui se radicalisent dans leurs propos à l’écrit 
comme sur les plateaux de télévision propage le 
mal à grande vitesse.
Ils instrumentalisent la forte inflation et le 
contexte géopolitique anxiogène, pour fournir 
le combustible à la haine de l’autre.

À Orly, face à la montée plus que préoccupante 
de la pensée et des actes racistes dans notre 
pays, nous devons nous unir et dire notre 
attachement à notre maxime républicaine. 
Pour cela, il ne faut pas supprimer de conseil 
municipal. Il faut au contraire en proposer 
davantage.

Sylvain Caplier, Brahim Messaci, Noéline 
Tanfouri
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